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PROSPECTUS.

Voici, lecteurs mon prospectus:
Tois les trois jours, heure précise,
Jo parais, car, bien qu'Oimnibus,
Je tie peux souffrir la remise.
Parmi la foule, à bon narché,
A grandes guides je voiture
Prose, chansons, littérature
Rien n'est pour moi trop haut perché.
A la tristesse, pour tisane,
Je fais prendre des calembours,
Des qui pro quo, des coó-à-Plàne,
Et dies maximes à rebours.
J'ai des stalles pour la inrale,
Des coups de fouet pour lescandako
Compagnon de l'hilarité,
A mes grelots je pends le rire
Et conduis ceux qui savent lire,
Sur mes coussins à la gaité.
Je suis l'ami des fous, des sages,
Autant que dut sage et des fous,
Sans ëtre roi, j'ai quatre pages,
Et je me donne pour trois sous.

Nous e.xpòdions aujourd'hui, à la campa-

gne, de notinbreux exemplaires de l'Omunt-
bus. Les personnes qui nle désireraient pas
âabonner, sont priées de renvoyer imnédia-
citient le premier numéro. Nous considé-
rerons comme abonnées celles qui ne relit-

pIiront pas cette formalité dans le délai de
huit jours.

Nous rappellerons aussi que tout abonne-
ment est invariablcmccnt ptayable 6 mois
d'avance.

Pour les conditions de l'abonnement, voir
l'en-tcte du journal.

Montréal, Samedi, 7 Juillet 1860.

TYPES CROQUÉS AU VOL
SUR LES QUAIS DU SAINT-LAURENT.

Si j'étais llaphaMl et qu'on me demnat
de le personnifier, a cité -de Montréal, je
peindrais une rierge aise aiu pied d'iiue
croix, baignant ses pied; roses lais uti fleue
d'or, les yeux fixès vers les trages de la
France : sur ses blanche.s epaules flotterait
un manteau d'azur agrafé avec une guirlande

d'érable ; Leux archanges placeraient sur sa
tête une couronne de lauriers cueillis aux
champs du ciel: d'une main, elle tiendrait
une corne d'abondance d'où jailliraient des
épis et îles fleurs, et s'appuierait (le lautre
sur la hampe d'un drapeau immaculé où
brillerait inscrite par la main de Dieu, cette
devise immortelle: " JrADi.s ANGeas."

Voilà, lecteurs, le portrait que je ferais
le notre ville, car elle est noble et belle
avec ses souvenirs île foi et de bravoure,
riante et majestueuse avec ses basiliques,
ses tours, ses maisons de pierre blanche, ses
boutiques resplendissantes de dorures, île
cristal et de lumières.

Outre ces traditions de gloire et ces siu-
perbes édifices dont tout Canadien s'énor-
gueillit à juste titre, oni trouve encore dans
nos murs de nombreux antidotes contre
l'ennui, car depuis un mois, les réjouissances
s'y agglomèrent et le vent est aux fétus.

D'un côté, les voyages île plaisirs, toit.
jours si plaisants.... (hormis toutefois, quand
on les fait comme aît Côteau-du-Lac, au mi-
lieu du brouillard, et que, parti exprès pour
sauter les Rapides, on regagne le port sans
avoir rien sauté!). . D'un autre côté, les
goûters champêtres et les idylles en action
sous les ombrages de la mnontagne, les élée-
triques syîmphonies le l'inimitable Vaillant
sur le gazon du jardin Guilbault, et enfin, les
charmantes soirées dont nrous régale la
troupe française, grâce à la méritoire initiati-
ve dC M. Vilbon. Le thermornètre le la gaîté
publique semble lutter avec le thermomètre
de la température. Comment succomber
aux assauts Ilu spleen, quand on a soirs la
main un choix si varié de divertissements et
qu'on n'est pas le fils d'un léopard ?

Théâtre, cirques, concerts et promenades
maritimes, je vous accorde mille charmes,
nais on na rien vitu encore, lorsqu'on t'a

point flâné sur les quais dut Saint-Laurent.
Quel coip-d'œil curieux et pittoresque

lorsqu'il fait du soleil ! C'est la campagne
de Montréal, vous y voyez les immenses ba
teaux chaigés dîe bois, la petite barque de
l'aiateur avec sa blanche voile, les vigilan-
tes commères qui altendent enm babillant le
dépaît dît aska les voygeiurs exoti-
qiiis qui se promènent île long et large ci
liedonnaut des airs et suivant d'un sytmptui-
que regard les caprjeieuses fantasmagories
que dCssie la fuimiée de leur cigire. Ice, ce
srnt les vastes muagasims île fleurs, qui reçoi-
venlt les imiarchiaiiilises dans le bâtiment qui
les alliorte, comme à Veiise les douaniers
reçoivUIt les touristes qui sont encore Iidans
les lagunes.

Mîais iure se passe-t-il là-bas ? voilà beau-
coup île monde rassemblé. Est-ce un hotn-
lie qui se noiti ? ust-ce <u amateur iîti pé-
chte ' est-ce ii chien qui nage 1 est-ce quel-
que objet mysterieux que lon voit flotter sur
l'eau et sur lequel on Ihit des conjectures?

eh! non; n'entendez. vous pas le refrain po-
pulairel Boule mna boule mn laide rou-
lant : C'est le Terrebonne qui rerient, ai;
son de la lusiqute, de son voyage de plai
sir--le voilà qui s'avatice comme iin géant,
et la vapeur qui s'écabppe en tourbillons da
ses tuyaux flotte au-dessus de sa tète com-
tme n itinuiense panache ; - mais prenez
garde, si voús tenez à ne pas être écrasé,
voici des voitures qui se précipitent, sars
erier gar, comme les laves île l'Eina. et
luttant de vitesso pour recueillir suri leurs
coussins les premiers tiébarqis, donnent a
la fouie le spectacle dun steeple-clase dli-.
bolique.

Ici, leux charretiers se riispitant, font
aboyer les chiens et jurer les proiieners
îles menaces on en vient aux voies île fait
l'un reçoit à l'opposé île la façade titi coup
de chausson de son antagoniste, auquel il
décoche à son tour une taloche des plus, gra-
cieuses et qui lui fait comme ine virgule
bleue au-dessous de l'oil. Attiré îtar la foule,
in polceman stirvient ait pas île charge, sé-
pare les deux champions, les prend ai collet et
les emmène, car il les a jugés siisainient
qualifiés pour être présentes a M. Coirsol.

Là, c'est un bambin qîui pleure et refuse
île marcher, parce qu'un caniche mal élevé
lui a volé une tartelette qu'il cachait derrière
son dos pour la soustraire aurx intentionsi mal-
veilliintrs d'un autre Caniche qui Pattaluait
par devant. A côté, passe au triple galop tîe-
le haridelle efflanquée, un de ces vélticu!es imt-
possibles qu'on appelle calèches et qui ves-
seimblent beaucoup plus à la moitié d'une
citrouille . derrière le cocher, oi distingue le
nez en bec île pie-griécle d'une petite vieille
qui a Ilair fort mal à l'aise et que le catiot-
temnent des roues fait satiller comme c
lutin.

A quelques pas, défile une troupe ti inar-
chands de farine qui viennent de porter leurs
scs à eAuglo-Saxn, et lont le virage en-
fariné rappelle les pierrots des bals masqués.

ilus loin, deux lmégères entailent la con-
versation. - 'Ma chère madame, concevez-
vous mon malheur ? dit tutne vieillc fetire
ai'tblée d'un chapeau qui ta la forme île touit
ce qu'on veut, le corps eivelopi· dans ue
étole, qui reuscmble exacenuit à îde la tnile
à palillat e, les pieds chau-sss de vieilles pan-
touiles, pr-dessus lesqIHICs 01n a Mis le
gros souliers, par-dessaus ltsquels ori a mis
îles claques, ce qui fait qu'en mrchant, cette
damîîe fait presqueu autant de bruit qïii'tui cie-
val. Ajoutez à leut cela un 'panier passé
au bras, mais un énorme panier dais leuel
il y a -untre tranche de bmuf, du beurre, iin
eiemplaire le 'Ondu iuLts, un mcorceau de
imlorne,Ideux échliveaux île fil, dli iou polur-
titn Chat, uni pain à café, des cigions, une
bouteille de cirage, liu sucre îI'é-able et une
brosse à dents.

L, personne à laquelle elle %'adresse est


